5E – CORRECTION DES EXERCICES DE GRAMMAIRE
SUR LA PROPOSITION SUBORDONNÉE RELATIVE, P.373

Exercice n°4 :

1. Pierre était un enfant qui habitait dans le voisinage et que l’on voyait dehors à toute heure.

2. Yves découvrit une grotte dans laquelle figuraient d’étranges dessins.

3. J’aime retourner dans le jardin où nous nous sommes rencontrés.

4. C’était une maison sinistre dont le toit tombait en ruines et dont toutes les fenêtres étaient brisées.

Exercice n°5 :

Pronoms relatifs
/propositions subordonnées relatives/

antécédents

La rivière disparaît derrière les bâtiments de Villevieille, /dont les toits sont de la couleur des châtaigniers/. Elle brille par endroits, entre les minces peupliers ; puis elle s’enfonce dans ce grand bois de sapins, /qui paraît tout noir/, et /qui cache le Gué Perdu/ : c’est le chemin /que Mme Alphonse m’a fait suivre pour aller chez sa mère/… Son frère avait dû venir par le même sentier, le jour /où il m’était apparu dans le buisson de houx/.
Exercice 6a :

1. Voici la rivière au bord de laquelle je venais jouer enfant.
2. C’est exactement la chose à laquelle je pensais.

3. Il approchait des prisonnières, sur lesquelles veillaient deux gardes.

4. Ce sont des amis pour lesquels je donnerais ma vie.

5. La table était couverte d’assiettes d’or dans lesquelles fumaient les mets les plus exquis.

Exercice n°9 :

a. Elles sont ambiguës, c’est-à-dire qu’on ne comprend pas bien à chaque fois de quoi l’on parle dans la proposition subordonnée relative. Par exemple, dans la première phrase, est-ce le fils ou l’épée qui a appartenu à Charlemagne ? !

1. Le comte offrit à son fils une épée qui avait appartenu à Charlemagne.

2. Les archéologues ont découvert sous le supermarché des poteries et des bijoux qui remontent à l’Antiquité.

3. Gorneval choisit pour la reine un cheval qui galopait avec une régularité parfaite.

4. La fée remit à l’enfant une bague qui brillait de mille feux.

